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eh,
les filles…

Ils sont 
arrivés.

ça y 
est.

black city…
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allez, crie
petite garce ! 
montre-moi que
tu aimes ça !!

tu la sens
bien, là?

aaahh…

aujourd'hui, on va
enfin en finir une
bonne fois pour

toutes.

plus de sang
ni de sexe.

plus d'âcres
relents de
poudre ou 
de sueur.

plus d'alcool, d'acier, 
de verre ou de feu.

il n'est plus nécessaire de convaincre
éloïse, enna et même moi, qu’après 

la paix régnera enfin.

l'alcool, l'acier, le verre et le feu nous ont peut-être
détruites, mais ils nous ont aussi reforgées…

…et contre toute attente,
ils deviennent nos amis.
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arrêtez, je
vous en prie…
c'est trop…

t'as 
accepté de 
nous suivre
alors ferme 
ta gueule et   
ouvre les   
cuisses, 
salope !

urk !

…qui nous a meurtries et qui nous
donne la force de meurtrir…

l'acier…

…le même qui
affaiblit nos
ennemis.

…qui nous
donne le 
courage

d'affronter 
les moments 
à venir…

l'alcool…
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hé, là ! 
qu’est-ce
que…

le verre…
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attends… 
ça va venir…
oh… putain…
quel pied !

mais qu'est-ce 
que vous foutez?

aidez-nous bordel !

maintenant 
au tour de
ta copine !

ah !
je vais 
gicl… 
argh !

ça pour 
gicler, 
tu gicles, 
SALE PORC !

t'aimes ça, 
hein… petite
salope !

aahh… voilà mes
coquines… une
bonne giclée !

aaahh…
j'vais te
remplir 
le c…
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mais… 
qu'est-ce 
qui…

putain !
du sang !

aaarrgghhh !!!

arrêtez, 
je vous en 

supplie… ne me
tuez pas…

le verre qui nous a écorchées vives,
celui-là même qui marque la chair de

nos ennemis aujourd'hui.
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n'est-ce 
pas ?

cet enfoiré de chadwick a dû se pointer alors que
cette communauté connaissait la plus grande famine de
son histoire. Il aura suffit d'une bible dans une main
et de quelques mots rassurants dans la bouche…

…pour qu'on le voie
comme un guide 
désigné par dieu…

la première mais pas la dernière fois, ces
bâtards auraient bien trouvé n'importe quelle

excuse pour vous enfermer à nouveau !

combien de
temps avant
qu'ils ne 

reviennent?!

mon dieu, 
qu'est-ce qu'on 
va devenir?

je sais 
pas, c'est la 
première fois 
que je suis 

là !

ça y est,
je les ai !

mais qu'est-ce 
que vous avez fait…
le révérend va 
être sans pitié
maintenant !

reste plus 
qu’à… putain, 
j'y arrive 
pas !

combien de 
temps?!

Hein?!

et bien sûr, lorsque 
le révérend disait
«Travaillez», y'a que 
vous qui bossiez…

et lorsqu'il disait 
«Reposez-vouS», y'a qu'eux 
qui se la coulaient douce.

et lorsqu'il disait 
«prospérez», c'était 
toujours les mêmes qui 
se faisaient baiser…
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euh…oui… Il y a deux ans la communauté, 
qui se remettait à peine d'une épidémie de

variole, a perdu son révérend…

…et il
est arrivé.

on le connaît bien… 
mais à l'époque il 

portait son uniforme
de sergent yankee,
pas la soutane et 
c'était pas la bible
qu'il dégainait mais
son revolver !

JE N'ai trouvé que ça. 
Il semblerait qu'ils aient emporté

toutes nos affaires.

ça 
suffira.

mais vous… 
et toutes ces 
cicatrices… 

qui êtes-vous?

quant à nous, nous
représentons la seule
chose qu'il ne peut

contrôler. ça explique
sa haine envers nous.
On lui rappelle trop
qu'il n'a plus de

couilles.

venez, je vais vous enseigner
la seule bonne chose que 
chadwick nous ait apprise.

votre cher révérend chadwick 
n'est autre qu'un boucher châtré, 
qui préfère torturer les femmes 

à défaut de les violer.

on a tous l'illusion
de mener notre vie, 

mais nous ne sommes que 
le produit des actions 

des autres.

Il n'y a pas de bons ou
de mauvais choix.

je vous 
en supplie…
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Il n'existe 
que les 

conséquences.

pitié…
s'il vous 
plaît…

Je ne 
dirai rien à 
personne…

je NE 
voulais pas.

croyez-moi…

je ne
voulais pas.

cE N'est pas 
ma faute !

ayez 
pitié !

je NE voulais pas.

je ne voulais
pas le faire…



12

jodie… mais qu'est-ce que tu
fabriques? laissons tomber 
et mettons les VOiLEs !

non, enna. on va achever ce qu'on 
est venues faire. on va leur 

faire sentir 
le poids des 
représailles.



Portrait de famille

Jodie
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Black City. Une ville de l’Ouest des
États-Unis surgie du néant. Centre de
tri pour les soldats de l’armée nor-
diste, elle voit passer tous les rebus de
l’humanité prompts à s’engager pour
fuir quelque passé sordide. Dans
cette antichambre de l’Enfer, il y a
la Maison de Madame Deveraux
et ses Anges, trois catins à sou-
dards tentant de racheter leur 
liberté au prix de leur souillure. 
Un jour, une opportunité de couper
court à la fatalité et de faire la
nique au Destin se présente.
Du moins le croient-elles…
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